
10 décembre 1948-2023 : 

75 ans de la Déclaration universelle des Droits de l’Homme 
 

 

 Il y a soixante-quinze ans (10 décembre 1948), la Déclaration universelle des Droits de 

l’Homme a été proclamée par l’ONU juste naissante. A l’époque, la population mondiale comptait 

deux (2) milliards d’habitants et aujourd’hui, soixante-quinze ans plus tard, elle dépasse les huit (8) 

milliards …  Il y a six milliards d’êtres humains de plus qu’il y a soixante-quinze ans ! Du jamais 

vu, depuis que l’idiot du village a quitté son arbre où il n’y avait presque plus rien à manger pour 

choir à terre et découvrir de quoi se rassasier, il y a de cela plus ou moins deux millions d’années …  

A l’époque, la raréfaction des feuilles, des fleurs, des fruits, des arbres en un mot, tenait à une forte 

période glaciaire qui décimait la végétation, d’où la fringale de l’idiot du village, notre ancêtre à tous. 

Depuis, il y a eu des réchauffements, des refroidissements du climat qui ont rythmé l’évolution de 

l’humanité.  Le premier milliard d’habitants de la terre a été atteint vers … 1850 ! Qu’est-ce que c’est 

qu’un siècle trois-quarts sur deux millions d’années d’existence de l’Homme ? 

 

 Toujours est-il que cette Déclaration universelle des Droits de l’Homme est valable pour la 

population d’aujourd’hui qui a franchi allègrement les huit milliards d’individus et qui est confrontée 

au dérèglement climatique. Il est vrai que six milliards de plus en soixante-quinze ans  respirent, c’est-

à-dire qu’ils inspirent de l’oxygène et expirent du gaz carbonique, qu’ils mangent, même si environ 

huit cents millions d’entre-eux souffrent toujours de la disette, qu’ils urinent, défèquent, rotent 

aussi … Ces gens utilisent de l’énergie fossile, nucléaire, renouvelable, et beaucoup d’autres biens de 

consommation pour se loger, circuler, travailler, se distraire et même faire des guerres : d’ailleurs, 

« anthropocène », autrement dit « lié à l’Homme », est parfois l’adjectif utilisé pour qualifier ce 

fameux dérèglement climatique.  N’empêche : huit milliards d’êtres humains ont des DROITS ! A 

commencer par celui de vivre en paix, d’être libres de leurs gestes et de leurs opinions, étant entendu 

que l’exercice de la liberté d’un individu n’est limitée que par l’exercice de la liberté d’un autre 

individu,  puis celui de circuler librement et de travailler pour un salaire équitable. Mais la guerre n’a 

pas cessé depuis août  1945 – plus de deux cents conflits… - et les lois contre l’immigration 

s’accumulent ! Les régimes peu démocratiques font florès, à commencer par la Russie et la Chine. 

D’ailleurs, des partis politiques plus ou moins fascisants et peu progressistes, se font une place 

grandissante dans les pays réputés démocratiques. 

 

 Alors que la révolution culturelle qui a conduit la population mondiale à atteindre et dépasser 

huit milliards d’êtres humains permet des possibilités infinies à notre espèce, il est malheureux voire 

scandaleux que les dirigeants du monde considèrent comme si négligeable le nombre d’hommes 

vivant sur la planète TERRE  qu’ils n’en parlent jamais. Ils sont obnubilés par leurs espoirs 

électifs à venir et ne pensent pas au poids énorme que l’humanité va jouer pour faire échouer leurs 

petites combines à courte vue. Les hommes d’aujourd’hui sont mieux équipés que les générations 

précédentes pour faire valoir les DROITS qu’a affirmés la Déclaration universelle des Droits de 

l’Homme et qui ne doivent pas être utilisés comme des paravents mais comme  des outils pour 

construire un avenir enfin fraternel. 

 

 

 Capitalismus delendus est.   


